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la perte de leur independance, donna le titre de prince
de Galles &amp; l’heritier presomptif de la couronne.

Allemagne. — Louis le Germanique, un des trois

signataires du traite de Verdun (843), avait eu en par-
tage la Germanie entiere avec Mayence, Worms et Spire
sur la rive gauche du Rhin. Ce debris de V’empire carlo-
vingien se morcela l1ui-memie ä‘la mort du roi Louis.
Ses trois fils s’etablirent, le premier en Baviere, le
deuxi&amp;me en Saxe et en Franconie, le troisieme en Alle-
manie. Mais le royaume de Germanie se reconstitua
bientöt, et meme avec avantage : Car le cadet des trois
princes, Charles le Gros, ajouta successivement &amp; l’Al-
lemanie d’abord la Baviere et l’Italie, puis la Saxe et la
Franconie avec la Lorraine, enfin la France, de sorte
qu’il se trouva etre l’heritier a peu pres complet de Char-
(emagne. Mais le fardeau etait trop lourd pour les epaules
du pauvre prince. Malgre les immenses ressources dont
il disposait, il ne sut pas degager Paris assiege par les
Normands, et sa notoire incapacite suscita de telles co-
leres, qu'il fut depose en 887 par la Diete de Tribur,
pres de Mayence. Le royaume de Germanie passa &amp; un
neveu illegitime de Charlemagne, Arnoul, et rentra
Jans les limites qu’il avait eues SOus Louis le Germa-

nique.
Ce royaume parut sur le point de s’effondrer presque

aussitöt, menace qu'il etait par le double danger de T’in-
vasion etrangere et de la decomposition interieure. Les
frontieres du Nord et de l’Est 6taient violemment assaillies
par les Barbares paiens, Normands, Slaves, Hongrois
au Magyars. A Vinterieur, la royaute, battue en breche
par les grands, s’affaiblissait de jour en jour, et, en per-
dant sa force, mettait en peril P’unite nationale. Au
royaume de Germanie, avec son organisation comtale et
Spiscopale, se substituaient quatre petits royaumes, COT-
vespondant aux quatre grandes tribus iudesques : au
sud, la Baviere, entre le Danube et les Alpes, et la
Souabe, vers les sources du Danube, la vieille Allema-
nie, berceau des. maisons fameuses des Hohenslauffen
et des Hohenzollern; au centre, sur le Mein, la Fran-


